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Résumé – La présente étude vise à évaluer l’impact de l’assèchement sur la structure et la diversité de la communauté benthique de 
cinq ruisseaux (Bouli, Irané, Tassiné, Sanson et Yassikoga) affluents des rivières Alibori et Sota du bassin cotonnier au nord Bénin. Les 
données sur les macroinvertébrés benthiques ont été collectées avant et après l’assèchement des lits des stations d’études. Les 
échantillons des macroinvertébrés benthiques ainsi récoltés ont été identifiés au laboratoire. L’abondance taxonomique, la richesse 
taxonomique, l’indice de diversité de Shannon et d’equitabilité de Piélou ont été calculés afin de déterminer la structure et la dynamique 
du peuplement benthiques avant et après assèchement. Cette étude a permis d’identifier 2926 individus de macroinvertébrés benthiques 
appartenant à 58 familles  avant l’assèchement ainsi que 2133 individus appartenant à 49 familles après assèchement des stations 
d’études. La baisse de l’abondance taxonomique; de la richesse taxonomique et les faibles valeurs des indices de diversité de Shannon et 
de Piélou après l’assèchement par rapport à l’avant l’assèchement traduisent les effets de la sècheresse sur la structure et la diversité 
des communautés benthiques des rivières Alibori et Sota au nord Bénin. La densité élevée des Oligochètes après l’assèchement est 
caractéristique de leur capacité à recoloniser le milieu et à résister à la sécheresse.  
 
Mots clés – Effet, Rivières Alibori et Sota, Assèchement, Macroinvertébrés, Recolonisation 

I. INTRODUCTION 

L’eau représente un élément vital indispensable pour la vie des êtres vivants. Elle existe sous différentes formes, pour 
répondre à nos besoins biologiques, domestiques et agricoles. (Ghoubal et al., 2018). La proportion d’eau de ruissellement dépend 
de nombreux facteurs, dont les plus importants sont la durée et l’intensité des pluies, le climat et la végétation, les conditions 
géologiques, géographiques et topographiques de la région considérée. Les sécheresses des lits des cours d’eaux créent des 
risques environnementaux majeurs tels que la réduction de la qualité de l'eau, la perte des zones humides, l’érosion des sols, la 
dégradation et la destruction de l'habitat écologique. La perte d'eau de surface agit comme un filtre écologique (Poff, 1997) et les 
macroinvertébrés benthiques ont des propriétés quantitatives spécifiques du taxon répondant au séchage (Datry et al., 2014a; 
Leigh et Datry, 2017). L’assèchement des milieux aquatiques a un impact immédiat, agissant à partir d'un certain seuil, au 
moment où elle survient, quelle que soit la saison (Leigh et al., 2016). En effet l’arrêt de l'écoulement de surface et l'assèchement 
du lit des cours d'eaux sont les principaux moteurs de la destruction de la structure temporaire de la communauté fluviale (Bogan 
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et Lytle, 2011; Datry et al., 2014b), la richesse taxonomique (Stubbington et al., 2017), l’abondance de la population (Smith et 
Wood, 2002) et le fonctionnement des écosystèmes aquatiques (Datry et al., 2011; Magoulick, 2014). En Afrique, et 
particulièrement au Bénin, aucune étude antérieure ne s’est penchée sur l’effet de l’assèchement sur la macrofaune benthique des 
affluents des sous bassins d’Alibori et Sota. Or les macroinvertébrés benthiques sont importants dans la formation de la chaîne 
alimentaire aquatique d'eau douce car ils font partie du régime alimentaire de nombreuses espèces de poissons, d’oiseaux et 
d’amphibiens (Balachandran et Ramachandra, 2010). Ils sont également utilisés pour la surveillance de la qualité physico-
chimique et biologique de l’eau du milieu, suite aux perturbations anthropiques provoquant une contamination environnementale 
(Piscart, 2004; Moisan et Pelletier, 2008). Le but de cette étude est de présenter des données à la fois pour la période précédant 
l’assèchement et celle d’après la remise en eau des stations d’études, afin d’établir un lien entre les changements dans les 
communautés de macroinvertébrés et les conditions environnementales fluctuantes. 

II. MATÉRIELS ET MÉTHODE   

2.1. Milieu d’étude 

L’étude a été réalisée sur les ruisseaux affluents des rivières Alibori et Sota. Ces deux rivières sont situées dans le bassin 
cotonnier au nord du Bénin (Figure1). La rivière Alibori est située entre 10°30’ et 12° de latitude Nord et 1°32’ et 3°50’de 
longitude Est. La Sota est localisé entre 9°54’ et 11°95’ de latitude Nord et 2°28’ et 3°52’ de longitude Est. Elles sont des 
écosystèmes aquatiques situés en zone soudanienne d’un climat de type tropical sec avec une seule saison de pluie allant de Mai à 
Septembre et une seule saison sèche allant d’Octobre à Avril (Koumassi, 2014). La rivière Sota couvre les communes de 
Malanville, Ségbana, Kandi et Gogounou dans le département de l’Alibori et les Communes de Bembèrèkè, Kalalé et Nikki dans 
le département du Borgou (Adam et Boko, 1993; Le Barbé et al., 1993). Tandis que la rivière Alibori s’étend dans le département 
d’Alibori avec beaucoup d’affluents éparpillés dans les communes du bassin cotonnier (Kandi, Gogounou, Banikoara, Karimama 
et Malanville) ; dans le département de l’Atakora (Kérou, Péhonko) et dans le département du Borgou (Sinendé).  La Sota reçoit 
successivement les affluents tels que Souamon sur sa rive droite, Tassiné, Bouli, lrané, Gouroukpa et la cascade de Sosso sur sa 
rive gauche (Adam et boko 1993). Quant à la rivière Alibori, elle reçoit sur sa rive droite de l’amont vers l'aval, les affluents tels 
que Souédarou, Sarédarou, Darou-Woka et Sanson; sur sa rive gauche, Morokou, Kparé, Kénou, Yassikoga, Konékoga et Kpako 
avant de se jeter dans le Niger en amont de Malanville. L’ensemble de ces écosystèmes sont soumis à un intense changement 
environnemental et une pression d’origine agricole suite à la déforestation avancée et l’utilisation des intrants chimiques agricoles 
conduisant aux assèchements persistant pendant la saison sèche (Houelome et al., 2016; Bakehe, 2018). 

 

Figure 1 : Carte géographique des rivières Alibori et Sota montrant  
les stations de chaques ruisseaux étudiés 
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2.2. Choix et caractéristiques des stations d’échantillonnage 

Les stations d’échantillonnages ont été choisies sur des ruisseaux affluents des rivières Alibori et Sota qui subissent des 
phénomènes de l’assèchement de son lit pendant la saison sèche et recueillent des eaux pendant la saison pluvieuse. Chaque 
station  a été déterminée sur un ruisseau dans une zone non assez dégradée qui ne reçoit d’aucune forte source de la pollution.  
Ces stations ont été définies en fonction de la profondeur (inferieur ou égale à 1m) ; de la vitesse du courant d’eau (faible) ; et de 
la turbidité (faible).  

2.3. Méthode de l’échantillonnage des macroinvertébrés   

Les macroinvertébrés benthiques ont été échantillonnés sur cinq ruisseaux affluents des rivières Alibori et Sota avant 
l’assèchement des stations d’études (en Décembre 2020) et après la remise en eau des mêmes stations d’études (en Juin 2021), 
selon l'Indice Biologique Global Normalisé (outil diagnostic des écosystèmes aquatiques basé sur l’étude des macroinvertébrés 
benthiques). En effet, au niveau de chacun des cinq (5) ruisseaux d’étude une station d’étude est déterminée. Sur chaque 5 stations 
d’études, huit (8) échantillons des macroinvertébrés benthiques ont été échantillonnés à l’aide d'un filet Surber de maille de 
500μm et d’un cadre métallique d’une surface de 1/20 de m2. Lors de chaque récolte, le filet Surber est placé dans le lit contre le 
sens du courant d’eau. Une fois le filet Surber est placé, l’intérieur du cadre métallique est raclé et lavé à main d’une profondeur 
d’environ 5 cm et poussé à l’intérieur du filet, sous l’aide du courant d’eau, les échantillons des macroinvertébrés benthiques sont 
récoltés par le filet. Au niveau de chaque station, quatre (4) échantillons des macroinvertébrés benthiques sont prélevés sur les 
substrats dominants et quatre (4) échantillons sur les substrats marginaux. Les substrats ou habitats sur lesquels ces prélèvements 
ont été effectués, sont les macrophytes, la litière, les pierres (blocs ou roches) et les benthos (terre, sables ou sédiments). Ensuite, 
les macroinvertébrés récoltés sont conservés à l’aide de formol de 10%, dans les bocaux étiquetés par site. Ces échantillons sont 
transportés au laboratoire pour les opérations du tri d’observation et l’identification. 

2.4. Tri, observation et identification des macroinvertébrés  

Les échantillons des macroinvertébrés benthiques sont lavés puis rincés pour diminuer les déchets et triés station par 
station. Le tri s’est déroulé au laboratoire sous une loupe binoculaire. Après cette opération, les invertébrés sont séparés selon leur 
apparence morphologique et regroupés par classe, par ordre, par famille. La détermination taxonomique a été faite jusqu’aux 
familles. L’identification des macroinvertébrés est effectuée à l’aide des clés d’identification suivantes: Les invertébrés d'eau 
douce : Systématique, Biologie, Ecologie (Tachet et al., 2000) et Aquatic Entomology (McCafferty, 1983); Guide d’identification 
des principaux macroinvertébrés benthiques d’eau douce du Québec (Moisan, 2010); Clé simple de détermination des 
macroinvertébrés d'eau douce à l'usage du « petit gardien des rivières » (Leclerc, 2010) et Macroinvertébrés benthiques des cours 
d’eau de la Nouvelle-Calédonie (Mary, 2017). A la fin de l’identification, ces organismes ont été conservés dans les piluliers 
contenant de l’alcool à 70%. 

2.5. Traitement et analyses statistiques des données 

Les données biologiques récoltées ont été traitées et analysées grâce aux logiciels Excel (2013) et R4.1.1 (R Core, 2021) pour 
déterminer  l’abondance taxonomique, la richesse taxonomique, l’indice de diversité de Shannon et d’equitabilité de Piélou. Les 
indices de Shannon et Piélou ont été calculés pour déterminer la structure et la dynamique du peuplement benthiques avant et 
après l’assèchement.  

─ L’indice de diversité de Shannon (H’) a été calculé selon la formule de Shannon (Shannon et Weaver, 1963): 
𝐇′=−Σ𝐩𝐢.𝐥𝐨𝐠𝟐𝐩𝐢  (avec pi l’abondance relative de l’espèce i dans l’échantillon).  

─ L’indice d’Equitabilité (E) de Piélou (Pielou, 1969), qui est le rapport de la diversité réelle à la diversité maximale a été 
calculé par la formule : 𝐄=𝐇′/𝐥𝐨𝐠𝟐 𝐒   (avec S la richesse spécifique).  

La variabilité de ces métriques a été évalué avec test de Kruskal-Wallis et ANOVA au seuil de 5% avec le logiciel R4.1.1 
(R Core, 2021) muni despackages Rcmd et Factominer). 

III. RÉSULTATS 

3.1. Effet de l’assèchement des rivières sur la structure et la diversité de la communauté benthique  

La figure 2 présent la composition et la densité faunistiques des ruisseaux affluents de la rivière l’Alibori et ceux de la 
rivière Sota avant et après l’assèchement des stations d’études. Ainsi, dans l’ensemble, la macrofaune récoltée appartient à 5 
taxons (Insectes, Mollusques, Crustacés, Annélides et hydracariens) et 18 ordres. On remarque une dominance de l’ordre des 
Diptères de taxon des insectes dans les cinq (5) ruisseaux d’études durant les deux saisons. La comparaison de la macrofaune 
récoltée pendant les deux différentes  saisons dans ces cinq affluents des rivières Alibori et rivière Sota montre que ces cinq 
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ruisseaux d’études regorgent pendant la saison sèche avant l’assèchement, d’un nombre élevé de la classe des insectes ; des 
crustacées, de mollusques et des Hydracariens que ceux du début de la saison pluvieuse après l’assèchement. Tandis que pendant 
le début de la saison pluvieuse, ces ruisseaux hébergent plus des vers que ceux de la saison sèche avant l’assèchement des lits des 
stations d’étude. Quant aux ordres récoltés, les résultats montrent une abondance élevée des Oligochètes (vers) après 
l’assèchement que ceux de l’avant l’assèchement des lits des stations d’étude. 

 

Figure 2 : Effet de l’assèchement des ruisseaux affluents des rivières Alibori et Sota sur la structure de la communauté 
benthique 

Légende : AVAS= Avant Assèchement ; APAS = Après Assèchement 
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3.2. Effet de l’assèchement des rivières sur la richesse spécifique de la communauté benthique 

Dans l’ensemble des cinq stations d’études, un total de 5059 individus de macroinvertébrés benthiques a été récolté, dont 
2926 individus avant l’assèchement et 2133 individus après la remise en eaux des stations d’études. On remarque une dominance 
de l’abondance et de la richesse taxonomique avant l’assèchement (58 familles) par rapport à celle d’après la remise en eau des 
cours d’eaux (49 familles) avec une dominance de la famille des Chironomidae que les autres taxons enregistrés (Tableau 1). En 
plus on note la présence des familles d’Ecnomidae, Hydroptilidae, Lepidostomatidae, Leptoceridae, Polycentropodidae, 
Ephemerellidae, Pléidae, Naucoridae, Nepidae, Notonectidae, Eubriidae, Gyrinidae, Heteroceridae, Limnebiidae, Spercheidae, 
Scirtidae, Dixidae, Sciomyzidae, Stratiomyidae, Syrphidae, Coenagrionidae, Corduliidae, Platycnemididae, Cercopidae, 
Potamonidae, Unionidae et Erpobdellidae avant l’assèchement des eaux des milieux d’études et l’absence après l’assèchement des 
eaux c’est-à-dire après la remise en eau de ces même stations d’études. On remarque également une différence significative (p < 
0,05) de la richesse entre avant assèchement et après assèchement des lits des stations d’études. Quant aux valeurs de coefficient 
de variation obtenues, elles sont plus élevées au niveau de la station de l’après remise eau de la station de Bouli que toutes les 
autres stations d’échantillonnages. 

 
Tableau 1: Variation de la richesse spécifique et des coefficients de variation des ruisseaux affluents de la rivière Alibori et de 

la rivière Sota sous l’effet de l’assèchement des eaux 

Familles BOULI IRANE TASSINE SANSON YASSIKOGA 
 AVAS APAS AVAS APAS AVAS APAS AVAS APAS AVAS APAS 
Ecnomidae 0 0 0 0 3 0 0 0 0 0 
Hydropsychidae 0 0 46 0 3 5 39 0 3 0 
Hydroptilidae 2 0 11 0 2 0 1 0 0 0 
Lepidostomatidae 0 0 0 0 0 0 3 0 0 0 
Leptoceridae 0 0 0 0 11 0 2 0 0 0 
Polycentropodidae 0 0 1 0 5 0 0 0 0 0 
Baetidae 18 32 48 51 9 20 15 7 9 73 
Caenidae 42 1 34 9 207 3 68 23 18 1 
Ephemerellidae 0 0 2 0 0 0 4 0 0 0 
Leptophlebiidae 0 63 2 0 26 0 0 0 0 0 
Pléidae 2 0 0 0 0 0 4 0 1 0 
Corixidae 6 0 1 5 0 1 19 1 0 0 
Naucoridae 3 0 1 0 4 0 4 0 5 0 
Nepidae 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
Notonectidae 0 0 0 0 1 0 0 0 0 0 
Mesoveliidae 1 3 0 1 1 2 1 0 0 0 
Veliidae 0 0 1 2 1 0 1 2 2 0 
Carabidae 0 1 0 1 0 0 0 0 0 0 
Dytiscidae 40 69 1 17 4 2 20 8 7 8 
Eubriidae 0 0 1 0 0 0 0 0 1 0 
Elmidae 0 0 4 2 0 0 0 1 0 0 
Gyrinidae 1 0 2 0 0 0 1 0 0 0 
Haliplidae 2 0 1 2 0 0 0 0 0 0 
Hydraenidae 3 6 1 0 0 0 5 2 0 0 
Hydrophilidae 19 0 0 3 2 0 8 0 0 2 
Heteroceridae 0 0 0 0 0 0 0 0 8 0 
Limnebiidae 1 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
Spercheidae 3 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
Scirtidae 0 0 0 0 0 0 6 0 0 0 
Athericidae 0 0 7 0 0 2 0 0 0 0 
Ceratopogonidae 24 5 44 24 82 5 13 6 3 14 
Chironomidae 203 393 165 267 261 50 76 33 20 14 
Culicidae 6 1 1 63 1 2 0 2 0 4 
Dixidae 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
Psychodidae 0 5 0 0 0 0 0 0 0 0 
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Rhagionidae 0 10 0 0 0 0 0 0 0 0 
Sciomyzidae 4 0 0 0 0 0 0 0 0 0 
Simuliidae 0 1 30 74 0 18 1 3 24 3 
Stratiomyidae 1 0 1 0 0 0 0 0 0 0 
Syrphidae 0 0 1 0 0 0 0 0 2 0 
Tabanidae 7 0 9 9 14 6 3 6 2 0 
Thaumaleidae 0 0 0 0 0 0 0 1 0 0 
Tipulidae 0 0 0 2 0 0 0 0 0 0 
Tethinidae 0 0 0 0 0 0 0 3 0 0 
Coenagrionidae 0 0 0 0 0 0 6 0 0 0 
Cordulegasteridae 0 0 1 11 3 0 0 0 0 0 
Corduliidae 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 
Gomphidae 0 0 2 0 27 0 25 1 0 3 
Lestidae 63 2 4 0 2 23 36 0 6 15 
Libelludiae 193 0 4 12 77 4 309 18 61 10 
Platycnemididae 0 0 0 0 2 0 5 0 0 0 
Sialidae 0 0 0 0 0 0 0 2 0 0 
Pyralidae 1 0 0 3 0 0 0 0 0 0 
Noctuidae 0 0 0 2 0 0 0 0 0 0 
Pyraustinae 0 0 0 0 0 2 0 0 0 0 
Tridactylidae 0 0 0 0 0 1 0 0 0 0 
Aphididae 1 0 0 22 0 0 0 3 0 0 
Cercopidae 0 0 0 0 0 0 0 0 4 0 
Cicadellidae 6 0 0 0 1 0 0 0 0 1 
Delphacidae 0 0 0 0 0 0 0 0 0 1 
Ceropidae 0 2 0 0 0 0 0 8 0 0 
Copepodes 0 0 0 20 0 1 0 0 0 5 
Atyidae 0 0 0 0 0 3 0 0 0 0 
Cambaridae 0 1 0 0 0 1 0 0 0 0 
Potamonidae 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 
Unionidae 0 0 1 0 0 0 0 0 0 0 
Limnaeidae 0 1 1 0 0 0 65 0 0 0 
Neritidae 0 0 0 0 0 0 0 0 0 6 
Physidae 17 0 0 3 2 8 18 0 1 0 
Planorbidae 16 0 0 0 30 2 0 0 2 0 
Erpobdellidae 0 0 2 0 0 0 0 0 0 0 
Glossiphoniidae 4 0 0 0 0 4 5 0 0 0 
Oligochètes 30 137 16 149 22 48 0 36 4 66 
Nemathelmintes 0 20 0 9 0 0 1 3 0 0 
Trombidiformes 3 2 1 2 0 5 2 0 2 0 
Total = 5059 723 755 449 765 803 218 766 169 185 226 
Coefficients de 
variation 

463,77  494,38  465,83  466,79  469,36  456,03  469,3  454,18  460,97  471,42 

p-value 0.0245 0.0118 0.0026 0.0266 0.0033 

Légende : AVAS= Avant Assèchement ; APAS = Après Assèchement 

3.3. Variation spatio-temporelle de la composition et de la richesse taxonomique cumulée sous l’effet de l’assèchement 

La figure 3 montre la variation du nombre d’individus et de familles de chaque station d’étude dans le temps et dans 
l’espace. On remarque que la plus forte abondance taxonomique (nombre d’individu) est obtenue au niveau de la station de 
Tassiné avant l’assèchement (803 individus) soit (15,87%) tandis que la plus faible abondance est enregistrée au niveau de la 
station Sanson après l’assèchement (169 individus) soit (3,34%). En ce qui concerne la richesse taxonomique (nombre de famille) 
la plus forte richesse est observée dans la station d’Irané avant l’assèchement (33 familles) et la plus faible est obtenue dans la 
station de Yassikoga (16 familles) après la remise en eau des stations d’études. En générale, la richesse taxonomique des stations 
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étudiées avant l’assèchement est supérieur à celle observée après l’assèchement au niveau des stations de tous les affluents. Au 
niveau de chaque station d’étude, cette richesse a significativement variée entre avant assèchement et après assèchement (p < 
0,05). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 3: Variation spatio-temporelle de l’abondance et de la richesse taxonomique des macroinvertébrés sous l’effet de 
l’assèchement 

Légende : AVAS = Avant Assèchement ; APAS = Après Assèchement 

3.4. Variation spatio-temporelle des indices de diversité de Shannon - Wiener (H’) et d’équitabilité de Piélou sous 
l’effet de l’assèchement 

Le degré d’organisation de la communauté des macroinvertébrés benthiques récoltés, évalués au moyen des indices de 
diversité des Shannon et d’équitabilité de Piélou montre que ces deux indices sont proportionnels et suivent une évolution 
identique (Figure 4). Ces deux indices sont plus élevés avant l’assèchement des lits des stations d’études qu’après l’assèchement. 
On remarque une forte valeur des indices de diversité de Shannon et de Piélou au niveau de la station de Bouli (respectivement 
3,94 bits et 0,39 bits) avant l’assèchement et une très faible valeur de ces deux indices (respectivement 2,57 bits 0,26 bits) au 
niveau de la station de Tassiné après la remise en eau des stations d’étude.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 4: Variation spatio-temporelle des indices de diversité de Shannon- Wiener (H’) et d’équitabilité de Piélou des rivières 
d’étude sous l’effet de l’assèchement 

Légende : AVAS = Avant Assèchement ; APAS = Après Assèchement 
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IV. DISCUSSION 

La densité totale des macroinvertébrés benthiques étaient significativement plus élevées dans les stations d’étude avant 
l’assèchement (2926 individus) qu’après la remise en eau (2133 individus) (p < 5%). Des recherches antérieures  (Poznańska et 
al., 2013; Vander Vorste et al., 2016) ont rapporté une réduction de l’abondance des invertébrés benthiques en raison de la perte 
d'eau de surface, de sédiments et/ ou du sous-sol. Dans l’ensemble de la communauté benthiques récoltée, la macrofaune 
appartient à 5 classes (Insectes, Mollusques, Crustacée, Vers et Arthropodes). Parmi ces classes enregistrées, on note une très 
forte dominance des Insectes. Ce groupe apparaît être le moins affecté par les changements environnementaux et peut rapidement 
recoloniser à la suite d'une perturbation (Pires et al., 2000).  Cette classe des Insectes a été reconnue comme le taxon à la fois 
résilient et persistant face aux perturbations (Scrimgeour et Winterbourn, 1989). En plus, la densité totale des taxons d’insectes, 
crustacées, mollusques, vers et hydracariens récoltés avant l’assèchement sur toutes les cinq stations d’étude étaient 
significativement plus élevées que celle enregistrée après l’assèchement. Ce qui est contraire aux densités des vers obtenus dans 
tous les échantillons récoltés au niveau de chacun des cinq stations d’étude. La faible abondance des insectes, mollusques ; 
crustacées et hydracariens après l’assèchement pourrait notamment être due par une mortalité élevée de ces espèces. Car, la perte 
d'eau de surface peut être préjudiciable et, dans certains cas, mortelle pour de nombreuses espèces aquatiques (Extence, 1981;  
Stanley et al., 1997; Wood et al., 2010). Ces observations sont aussi similaires à celles de Lancaster et Ledger, (2015) qui ont 
remarqué dans leur expérience que les pertes de populations sont probablement attribuables à la mortalité par stress physiologique 
plutôt que l'émigration, parce que l'écoulement des canaux a cessé rapidement, coupant toute issue de secours. Tandis que 
l’abondance élevée des vers (Oligochètes) après l’assèchement pourrait s’expliquer à leur capacité de s’enfouir dans le sol pour 
rejoindre l’humidité en attendant le retour de la saison pluvieuse. Ces observations sont similaires à celles de Stubbington, (2012) 
et de Strachan et al., (2015). Ces auteurs révèlent que les organismes avec des formes de corps flexibles peuvent répondre au 
séchage en se déplaçant dans les interstices souterrains, qui peuvent maintenir une humidité élevée et peuvent ainsi servir de 
refuge aux invertébrés aquatiques pendant les phases sèches. Si les individus peuvent accéder et persister dans les sédiments 
souterrains saturés pendant les périodes de perte d'eau de surface, ils peuvent être en mesure de retourner en surface lorsque le 
flux revient (Stubbington, 2012; Vadher et al., 2015), facilitant ainsi la recolonisation rapide et la récupération des communautés 
fluviales (Vander Vorste et al., 2016) En plus, Montalto et Marchese, (2005) et Shikov, (2011) ont rapporté qu’un corps très 
flexible permet aux organismes, notamment les oligochètes et les sangsues, de former les kystes tolérants à la sècheresse des lits 
des écosystèmes aquatiques.  

En ce qui concerne la richesse taxonomique enregistrée, on note la présence des familles d’Ecnomidae, Hydroptilidae, 
Lepidostomatidae, Leptoceridae, Polycentropodidae, Ephemerellidae, Pléidae, Naucoridae, Nepidae, Notonectidae, Eubriidae, 
Gyrinidae, Heteroceridae, Limnebiidae, Spercheidae, Scirtidae, Dixidae, Sciomyzidae, Stratiomyidae, Syrphidae, Coenagrionidae, 
Corduliidae, Platycnemididae, Cercopidae, Potamonidae, Unionidae et Erpobdellidae avant l’assèchement des eaux des milieux 
d’études et leur absence après l’assèchement des eaux c’est-à-dire après la remise en eau de ces même stations d’étude. Ce qui 
pourrait être dû au fait que ces familles sont les plus sensibles à la sècheresse que toutes les autres familles récoltées. Les réponses 
biotiques à l’assèchement peuvent être spécifiques à l'espèce (Lake, 2003). En plus, ces familles présentent un très faible 
mécanisme de recolonisation qui peut être dû selon Delucchi et al., (1987) à une éclosion retardée des œufs résistants à la 
sécheresse et la capacité de se réfugier. Le peuplement benthique enregistré sur la rivière Alibori et la rivière Sota évalué par les 
indices de diversité de Shannon et de Piélou a présenté des fortes valeurs avant l’assèchement et des faibles valeurs après la 
remise en eau des stations d’étude.  L’indice de diversité spécifique (Indice de Shannon- Wiener) est analysé lorsque la richesse 
taxonomique est importante et la répartition des individus entre taxons est équilibrée. Un peuplement moins diversifié avec des 
espèces dominantes se traduit par des faibles valeurs de cet indice. Alors, la communauté benthique obtenue avant la sècheresse 
est beaucoup plus stable et plus diversifiée que celle de la communauté d’après l’assèchement. Ce déséquilibre de la diversité 
pourrait s’expliquer par la disparition de certains groupes taxonomiques sous l’effet de l’assèchement des écosystèmes aquatiques. 

 
V. CONCLUSION  

La présente étude a permis de déterminer la répartition des communautés des macroinvertébrés benthiques sous l’effet de 
l’assèchement des lits des stations d’étude. Au total 2926 individus de macroinvertébrés benthiques appartenant à 5 classes, 18 
ordres et 58 familles ont été enregistrés avant l’assèchement tandis que  2133 individus appartenant à 5 classes, 18 ordres et 49 
familles après la remise en eaux des stations d’étude. La diminution de l’abondance et de la richesse taxonomique a été l’œuvre de 
l’assèchement des lits des stations d’études. Ce qui a été corroboré par les faibles valeurs des indices de diversité de Shannon et 
d’équitabilité de Piélou. Les résultats ont montrés une recrudescence de l’effectif des Oligochètes dans les écosystèmes 
aquatiques après la remise en eau. Ils sont donc les seules espèces pourvus du mécanisme d’adaptation à la sècheresse et le 
processus de recolonisation rapide après l’assèchement des écosystèmes aquatiques. Les recherches futures devraient utiliser les 
expériences pratiques  du  terrain pour améliorer d’une part la compréhension de l’effet des durées d’asséchement des cours d’eau 
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depuis les individus et les populations jusqu’au niveau de la communauté, et d’autre part pour comprendre le processus ou le 
mécanisme recolonisation. 
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